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IL S'EST REUNI HIER 

M. Dron candidat d'Union Républicaine 
Les Congressistes,   rendant hommage à l'attitude  conciliant* des  délégués de 

Valenciennes, décident que lea droits de oet arrondissement 
seront   respectés   en janvier prochain. 

L'Esprit de Famille 
Hier, M. Dron, développant son pro- 

gramme et affirmant son désir d'Être le 
candidat, non de tels ou tels républi- 
tains, mais de tous ceux qui refusent les 
directions cléricales ou révolutionnaire», 
eut un mot des plus heureux et déclara 
qu'il avait « l'esprit de famille », l'esprit 
de In grande famille républicaine, 

Aussi bien, il est juste d'ajouter que 
cette volonté d'union fut la dominante 
"de ces Importantes assises ou se grou- 
paient les représentants de tous les ar- 
rondissements. Avec une abnégation à 
laquelle l'assemblée n'a pas manqué de 
Tendre hommage, les délépués de l'ar- 
rondissement do Valenciennes ont pr6 
féré renoncer momentané ment à un 
Hi+jil donV,la légitimité ne pouvait être 
sérieusement discutée et s'inclinant -ii 
vant la personnalité (te M Dron, Ils 
n'ont denwKl* au CunfrJtMtU'1 d'émel 

fénérate<r fie jWVleT, leur droit ■eraiT 
respecté et le Contrés, en leur donnant 
«attraction a commis un acte de jusUc 
d'abord, un acte de sagesse politique 
ensuite.Nous pourrions en dire autant de 
M. l'abbé Lemire qui, avec une chateti 
reuse éloquence, a su défendre à la fois 
la thèse des délégués de cet arrondisse- 
ment, la candidature de M. Dron et 'a 
nécessité de la concorde antre républi- 
cains. Lé encore, le Congrès a judicieu- 
sement agi en décidants que, le cas 
te néant, l'arrondissement d'Hazebrouok 
aurait satisfaction. 

Notre éminerU ami, M. Dron, tiendra 
le drapeau & la bataille du 21 Juin. Ses 
luttes passées, son désintéressement, 
ses solides qualités auraient pu le dis- 
penser d'exposer son programme et on 
l'en aperçut quand son nom ayant été 
prononcé, une acclamation unanime 
emplit la vaste salle, acclamation à 
l'adresse de celui qui, nous en avons 
l'assurance, Ira bientôt collaborer, au 
Luxembourg, avec nos sénateurs répu- 
blicains. Mais, obéissant à un scru- 
pule qui lai fait le plus grand 
sonneur, M. Dron a tenu à donner les 
explications les plus franches sur les 
grandes questions a l'ordre du jour st 
montrer à propos de la loi militaire et 
tie la réforme fiscale, son ardent patrio- 
tisme et son profond désir de concilia- 
tion. Enfin, — et les congressistes ont 
salué ce passage de son discours d'en 
Ihousiaates approbations — M- Dron, 
après avoir montré que les collectivis- 
«ee et les cléricaux etaient.il faut bien l'a 
rouer, admirablement organisée, a dé- 
claré que le parti républicain de notre 
département «vait le devoir de s'organi- 
•aer sérieusement & son tour. Dans 'ce 
lournal, où nous ne cessons de soutenir 
cette idée, nous applaudissons de grand 
fccflur le langage de M. Dron et nous 
affirmons avec joie que lé Congres 
i'hier fut, non seulement une imposante 
manifestation de sympathie en l'honneur 
d'un homme qui en était digne, mais la 
promesse de reconstitution de ta famille 
républicaine, le prélude de l'union, 
c'est-à-dire, ta préparation de la vée- 
loire. 

MARTIN-MAMY. 

Le Congrues sânalorteJ qui devait designer 
«m mndsdai à réfection dû XI juin prochain, 
a l'^et 4e pourvoir au remplacement du re- 
gretté M. Scutfort, s'est réuni dans l'après- 
Jrudi d'hier A Lille, de» ta salle de la Socia- 
le Industrielle. 

Les représentants de l'arrondissement de 
»7alenctcnnee qui avaient d'abord décidé d» 
«réamter un candide*, s'étaient ralliés à 1A 
Sandiderum de M. Dron, dan* an but de con- 
Stintion et éane l'espoir que l'union de tous 
lis fétoubhcainé se ferait sur le nom du mai 
fe <te Tourcoing. 

Cet espoir ne fut pas déçu Et la 
jure de H. Dron ' 
Las eongnsstateB, 

délégués de Valenciennes, décidèrent en- 
suit? que les droits de cet arrondieeemînt 
serai «ml respectes en janvier prochain. Ils 
s'engagèrent en outre à sauvegarder ulté- 
rieurement tes droits de l'arrondieaenieiit 
d I lazeùroucx. 

Tïttes sont, fidèlement résumées, les dé- 
cisions du Congrès. 

LA RÉUNION 
La réunioncommence a 2 heure; un quart. 
H. Vancauwenberahi?,'président du Con- 

seiL général du Nord, est nommé présidant 
eu bureau. L'assemblée lui donne comme 
os^oseeurs MM. les sénateurs Herseï et 
ItyStrass. (m mnurque dam l'assistance 
MM lea sénateurs Huyez, Potté et Doburre, 
Mal \m déoutés Lemire, Le Roy, Défense, 
Seydoux, DJontoine et Pasqual ; MM. GWT- 
(*>*- l'utié., ancien députe, muirede Loua ; Da- 
vnine, ancien député, maire de Saint-Amand; 
MM. Eugène Foubert et Martin-Momy, di- 
reotïur et rédacteur en obef du <• Vrogrias 
du Nord » ; MM. BtrotV Foneet-Sairtmrt, 
Lescul, Canlineau, Dehovs, PouKP»rd, Buis- 
sert, fiarui, Démoli u Xniiflland, Lemche, 

Petit, Wilujot, Jean Oebève, Boi> 
.uwsdbergne,  Meenieda: 

Davasîe," Maures! 
conseillers généraux 

MM   Charon,  Deronne,  Massot,  Daussy, 
Quimbellol, Dhcrdain, Crépin, Remette, Fit- 

Le Gâteau. — MM  Lévéqae-Launion, Asc 
leur Monugny, Macbu. 

•   |. — MM. Devinera, Levéqus, Po- 

— MM. Labbex, LAOgrantf. »Be- 

\URO\DlS6KM17ST DE DOUAI ; 

■ MM. L-'febvre, Duootilloo,;Dc- 

- MM. Wignicéle, Verd«anlr, 

Deemhtt, Hennart, MM. 

Dcbruille, Henné,  Poulet. 
- MM. Drabant, GerletniiT 

Arleux, 
lacroix. 

Douai-Nord, - 
Maroniez. 

■MarÂOMat 
Robert. 

Dosai Sud. - 
Marrhfoime«. 

Lesoeur. 
Orrhies. — MM. Lcclercq, Doscepringullc, 

CtaMt 

ARRO\btS»S«3VT DE DLNKEFOIB 

Bergues. — MM. le docteur Tonehe, 9té 
venoot, Gukxme. 

Bourbourg. — MM. Hortrel, Pilon, U4of-lé. 
Donkerque-Esi. — MM. le docteur Ué- 

raert, Aubrvtiw, Carpenticr. 
Dunkerque-Ouost. — MM. Monteuuia, 

Manfuw, Becue. 
Ciw^ilswia.  —  MU.   Vsfenus. 

Hondschoote. — Pas de detéguét 
WoorinhoudL — P/s de détégue^ 

noebalK-CsL — 1 délégué. 
Kowbafx-Nord. — 1 délégué. 
KouDaba-Oweu. — 1 déMgué. 
Serfln. — MM. Debuchy, belobîl,  Mattet. 
Tourcoing-Nord. — MM. Dron, Vandeven 

ne, SeJeoibier. 
Tourcoing Nord-Esi, 

Belteite. Lorkkm. 
Touiroino>-SiKl.  — MM.  Dcborgher, Flo- 

rin, Bditly. 

AIUtOND166EMEfVT DE \ AI.RS'CBNNKS 

MM. De Heinzeliu, Bury, 

—   MM.  Lagache, 

Boarlialn.    — 
Geliez. 

Moreau, Gauguin, Fontai- 

V. L1BBÉ LEMTM, SUIVI DS ÛUELQCEi 
REND AU 

noie, Méiayerb, Drocourt, Coimant, Dere- 
gnauccurt, HiMwyck, Roosas, Demeamav 
luondew, Lev -ugle, I.epez, Wigk*, Platelte, 
VaMct, cooseillci» d'aevoodMeetnent. 

Voici d'autre part la Wule d<*e déléguéit sé- 
natoriaux dont nous avons pu nous procur jr 
k» son» ; 

MtKOM.I—1 .Ml.M  D'W ESNE8 

Avesnes-Nord.   —    MM. Lervain, Garxlin, 
Ilerbeaq. 
'  IsSsMMkssssh 
Dupont. 

BAVRI. 

MM.  Chauveau, Mériter, 

i fut adoptée à 1 ummrnrt*. 
s, rendtafk IvannuMs au d*- 
I a I tt*Asjét sosjsibaMi 4*a 

MM.  Cachîux. Boes, Sénéchal. 
— MM. Bruyère, Bieiuux, Fa- 

vart. , ■ 
— MM. Richard, Vaille, Fon- 

taine. 
Le QBMiWy. — 2 dYLôgitée. 
Le QsSSMy-Oaeal. - I délégué. 
MastMase-Nord. - MM. LongusviUe, Na- 

vet   Walrand. 
" —>MM. Demaner, Cotmon, 

0>*rnwinn. 
goIrMe-CUtesa. - MM.  Raux, Degr>tte, 

Bienfait. 
Tréioo. — MM. Pecheux, Dehée, Dekul 

ARRONl>l6éWMENT  DE CAMBRAI 

Cambrai-Est. - MM. Lefebvre, Umaire, 
Boui«^7. 

|    cÂbratOaest. — MM. Copin, Guilman, 
Heoquet 

maire. 
Oat>. 

MM. Vaasïur. Geùlard, Le 

MM. DuaV>■no¥. Joflard, f>eMva.iéWirf-Lé«ar1"Ducef1it 

I>e*iiilT 

Denabi. — MM. Monnez, Somfrux, MaMIy. 
Samt-AEsand (rive érotie). — MM. Bon- 

set, Bixet, Benufort. 
Salnt-Amand (rive gaswtae). — MM. Bau- 

det, Hum, Rossimot 
Valewffnnes-eM. — MM. Tauohon, Bou- 

vier, Baudry. 
Valencteones-Nord. — MM. Patotr, Cou- 

kti, Pillion. 
Valenciennes Bud. — MM. Tramceury 

Qoart, Louvion. 

ALLOCUTION 
Hcîe M.  Vancauwenberghc 

M. Vancauwentoffghe évoque avec émo- 
tion ta grande figure de M Scutfort et Hrri- 

*te tes aasintants h élever leurs cururs vers Cf 
-bon citoyen. 

PUB il présente les excusée de M. I* sasa- 
leur Maxime l.ecomte dont letat de santé 
B'est aenaibtemfn» améliore et a qui 
propose dmlreseer su nom dï l'aasembMse 
ses verux de prompt rétablwement. 

Quand les applaudi seemunta qui ont sa- 
lué ce? pansée ee sont tus, M Vancauwecv 
berghe donne Icctiav d'une motion propo- 
sée par les délégués de l'arrond iseement de 
Valenciennes, et ainsi ce-nçue : * Le Con- 
grès, reconnaissant que Tarroiidiseemerit de 
VeJcnciennes — l'un des plus importante et 
de eaux qui fournassent le plus fort contin- 
gent étectorai n'iiublicain — se trouve ac- 
tueUeinent dépourvu de tout représentant 
su Parieraent, ilyt lieu de tenir compte 
de cette situation exfeptionncHe. 

H Le Congres exprime donc tormellemeint 
te désir qui le prochain Congrès, en décem- 
bre 1914. défera au vœu des délégués de l'ar- 
rond«*'inerrt de Valenciennes, lorsqu'il au- 
ra a arrêter la liste de ees candidats, en vue 
du jonuirvell'ijitji* rntégral de la reprèse*.- 
tatioii séietoriale du Nord s. 

M. l'abbé Lemire déclare qu'une motioa 
sn^tyue, s'in^.iruut du même [■rincipe, a 
été dspoaé? par les r^résentants de l'or- 
rondiweiiieni d'Hazebrouck. 

Voici te texte de cette motion : 
u Les délégués sénatoriaux de l'arrondis- 

sement d'Hazebrouck soumettent h l'essem- 
Mée pténiere la résolution suiviuWe : 

s Souci TI\ de nuuntentr 'unité du parti 
républicdin, da ne présentent pas do candi- 
dat h l'électioTi du 21 )uin. 

u Mastfjécidés a sauvegarder les droits 
de rarronarasemenl d'Haiebrouck et h ob- 
server ainsi les atatuta du parti, ils dernan- 
dnut la prouKuec fu*me qu'un sièae sera ré- 
servé S cet arrondi Moment sur la liste du 

■parti répubttoam aux élections générait 
da jÊf*hf>t 1915 et qu»' le caiMlidat h ce siège 

^»« J .    u. -*__ Lwr» désrgné par lu Fèdénatioii  de» Ligues 

N'aliénons pas noire liberté cTecnon 
BaUtoul-Su+Oeesi. - MM.   Camberiem,- ,**„* lin cnuaresseiac   Hemettons-noos-er 
Lf.hriiO-i     Uaiv «ion .    .*. ....        -V .     .       .    _.j __   _      — - 

Croche, Marez, Vonhee- 

MM. Fobert, De Ma- 

MM. Drianghc, Bru- 

, 6er 

Hue hotte, Harr 
Casael. — MM 

gbe. 
Ilazebrouck-Nord 

riot, Leroy. 
Hnzrbrouck-Sud. 

net, May. 
MervtNe. — MM. Robert, VeriecoK 

kxrten.' 
Sieenvnorde. — MM.  Ryekebuecii, Vanli- 

chtervetde. 

AltRONOLSéltMEIST DE LILLE 

Armenueres.  — MM. Chae, Villard, Co- 

MM. Bonduel, Demkle, Dele- 
nem 

Cysolng. 
ponJle. 

Hsisbourdln. — MM. Georges Potié,  D,+ 
fortne, Dalicnne. 

La PesHçe.  —  MM. Lscoccj, Gonihert. 
Lansiey. — MM. Desoroix, Joly, Uujurdia. 
UtteOnire. - M  Mstwnttu. 
LiMe-EM. — M. Davaine. 
LWe-Nord. — M. SaJornon. 
LMte-Nord Eut. — M. Duy. 
LHK-Oaeat. — M. Clinqûss. 
LM*6«4, - M. Chart» s» Uu—!•?■> 
UHe«od-E«. - M. DcsenurceHt. 
I.We 9m* Oeesi. - M   Wermiin 
Puni a-Mareq.    -   MM. Fsjvwc. Dubarts 

CsaHoo. 

A l'eapra doquite et de justwc qui nous gui 
de tous, 

M. l'abbé l.'mire as lève [our dire quel 
sens il (eut attribuer S lu motion déposé 
par ses amis : » Derrière notre rtt«Huti<«i ne 
se cache aucune arrière-peinM** doptxeition 
nu rsridLdat que vous allez choisir. L'n sen- 
timent dv déiiraleaM'. il ■ lustiee et de recon- 
neuisanec va voue faire nommer un des 
arlfiu lutteurs du parti républicain. Ced dit 
et l'élection prochaint! étant uiiae à part, 4 
cause de le personnalité du caïKltdat. — du 
candidat d Union RépuMkvunc — nous vous 
dernssidonfi d ■ ne pas oublier que les divers 
Arrondissements sont a^elée à pertiripdr à 
la bataille et que l'MToiuieaemfnt d Has»- 
brouck «et le plus dfcgracié. 

d ailleurs 1 mauvaise grâce, moi, 
ks menVur bénéneiaire de l'activité H du dé- 
vouftnentdes miliianta qui ne mont jamaij 
unarchandé leur concours, è ne pas défendre 
les inlérèts de mon arrortdissement ». 

La 
EST ACCLAMEE 

■tberffcS. — Avant de MOI 
sssr tes meSanns da nos anus < 

MélllSiriÉ stsMkssssy 
■*" H proposfi a raaaei 

b*°,  je  voua propose d'accomplir un sets 
de justice. 

Un de nos milisstsle vient d être botta. Dé 
putô depuis 25 au«, vice-président de le 
Chambre oepuui piuMeura années, M. Dron 
est tombé debout. Mais un homme comme 
lui 
capahh   de   rendre a son parti d'eimnents 
eervicM. « | 

D a droit k une réparation.      wJr 
Acrlainotie-le ! 
Mon ami Dron, vous allez porter aux pro- 

chaines élecliojis le drapeau du parti républi- 
cain, vous ne faillirez pas a cette tâche ! 

Discours de M. Dron 
M. Dron, salué au uaseage d'ardentes ac- 

okimations, monte à la tribun1. 
Vcsre sympathie,dil-il,me touche et mTio- 

nore. tille récompense toute un; vie de rude 
labeur Par vos applaudissement, voue ve- 
nez d'affirmer I - besoin d'union de tous les 
républicains. Le besoin d'une telle union n'a 
jamais été ainsi pressant qu'au Icndotiuiin 
d'une ccnVufiation dont notre parti n'a pas 
eu a se louer. Voua cherebez a faire un acte 
de raniment, vous voiries concentrer toutes 
lea forces républicaine.^. Vous avez fait l'u- 
nion sur mon nom. Je vous an remercia 
MAIS pour que votre geste ait sa vraie por- 
té:, pour éviter les déceptions et les malen- 
tendus, il convient de s'explkpier. 

« Depuis plus de 20 ans que je luVle, j'ai 
pris nettement position dam U DMsSl potiti 
que, gaiûsnt une attitude invanaMemenl 
fidèle a l'idéaJ, aux principe, aux concep- 
tions sochries) du parti républicain, sons 
qu'on puisse m'opposer une déviation, une 
déiiiiILHke, un actie qui aurait eu pour mo- 
bile mou intérêt peniotinal. Mais durant cet 
(e longue pérvflje, des divisions, des trans- 
formations, des émieM -ments ee sont pro- 
diat« dans le parti républicain. A l'aile gau- 
che, le* împsUenls tiouvsnt qu'on tour [ai- 
sait trop attendre, quon l»ur mnrehandsit 
trop hw réforme^ qui devaient éenner plus 
île Men-étrs nu\ hiHiiM' -, a la nasn qui 
peine, nous ont faussé roinpagriie pnur 
constiiuer un parti disimct.pendant que fai- 
te droits ceux qu'mquiétaït ce mouvement 
tumultueux et parfois violent des rcv*ndica- 
li'*na sociales, avaient tendance a se reieler 
du coté des conservateurs. 

La grande famille républicaine 
» Ch.iijue rots qu'une occasion nous *st 

offerte de sonner le raMieiiient de tous lea 
bons citoyen* qui composent La grande fa- 
mille Apubuoaine. H faut la saisir si aucune 
ne«e»t jamais prés ailé» d une manière plus 
'"arable pour nCssre le taàscesu. 

Il aevbls que tous le* vrais répvMicamt, 
quelles que soient les divergencfts de VIHS 
qui WM séparent — divergences s«contlairea 
tenant aux condition* de milieu, au lernpé- 
nam>iH des perronnes — peuvent et doivent 

upototlm et ss grouper. 
Ce qui doit les réunir, c'est le même Méal 

taiqae en vertu duquel its dérendent la socié- 
té civrie contre les empiétwnent) d'une sec- 
te aa«olfjse de dominaboii et avtupés par le 
tanasawne ; 

C'est l'esprit ds Wéranes et ée trster- 
aM* qui, en fscitiUnt las rspports entre les 
JHnu.iee marne quand Us ont des convie 
Votai «Klstentas. rend la vie plus aostta,pMsj 

sjnistlB ; 
s C'est k devoir    ss   asJMsrUé flol nous 

obtige a venir >n aide a ceux que les mru> 
mitas humaines ou les charges de lamflle 
condstnensient sans notre inssrventioa a 
une vie misérable ; 

C'est   enfin   le sesari 4s Is fcull e, soua 
toutes ses formes, surtout dans fonare ftsesj 

e^SS 

suasi dévoué a la chose patrikfue, est  où chacun dort conlrtbaer sorrant e«a 
tés aax dépasocs pubttques. 

>< Isba eat ruisjssii 4a 4- 
doit se I 
vent de faine â 
te ciiponnière, en dehors aussi de ceux 1 
basent leur orgeauna-tion sur l'expl 
du principe de la. laite da ct&vas, concep- 
tion anti-sociale, contraire aux lois d? l'évo- 
lution des calleotivriéi bernantes m. 

La Défense Nationale 
M. Dron aborde sBsutts la question de la 

défense «attonaèe et csNe ds la loi da I 
Je me suis en d'autres 

nettement expliqué k ce sujet. J'ai 
que je considérais U loi de trois ans 
mal préparée, comme mai venue K 
tibia d1 remaniements. Est-ce a dire qaatr 
pourrait la rejeter du four au ssinlnimiii 
.-.in* avoir pris des mesures pour assurer W 
sécurité de la ftootière et asas être itr» 
comme le notait l'autre jour le chef de IjK- 
tat-d. disposer de gros eetse*Us laaW 
meta inobsîiBBtries ? 

Personne ne pourrait te souaenh*. Car D 
faut donner s. la France te moyen de conser- 
ver «os alliances, de laine flgore ckwaoc I» 
monde, sans humiliation ni abdication 1 

Les natmnaliatas as «ont manll de la 
KH de 3 ans comme dune réclame person- 
nelle. Ils ont abaissé ia qu^Oion de la dé- 
lenec nationale au niveau de lesra pétrie ifi- 
téréts. Maie ceUe loi, dont ils ont voulu fai- 
re " leur hh », nous la maintiendront", tout 
«1 icuhercliaat is* me, sue d attager dasjs la.' 
pHsj targs awaoja? fc taurd tableau qui «ess? 
fljr le pays 

Les Rélormes Fiscales 
Au point de vue financier notre eitualion! 

nesl w trsa briltank-. U règne choc nous 
un lertain désarroi De* panique* se sont 
même produites. Il nous marque 600 miU 
Lkine. Comment noua lea procurer T 

On a dit : Fuites des ccenomiea. Etabli** 
sec des unpèLs indirects. Ce n'est pa« eé- 
lieux. Et qui donc oserait majorer mcor* 
les contributions T II nous faudra bien rt> 
courir a rimpél sur le revenu que préconf- 
'•ail ScuUurt il y a g ans. f| ne nous sera 
pas possible d> faim airtremrnt 

On s parlé de moyens vexatoires et de 
guUloline fiscale, de spoliation, etc. Usas 
«rt-os que le dernier Ooirrernem'ait o> pas 
<fll qu* irnoncait k ta « declsrMiot. conirô- 
Ve » T Et le flse a a-l-il pas assex d'éiémenfa 
d informauon pour ssaurer — ; ans froissée 
personne et sans violer le secret de*j s/- 
fairee — le fonetioniietnent régulier de ITav 
[Ot T 

Quant an reste, fl sera facile d'étabi 
accord entre la Qtanibra st l« Sénat. 

Le rôle   du Sénat 
Maïs U se passe quelque chose de grave . 

Il 1 a une aorte ds déséauitibre daaa *' 

33» êUaalatnnUMaài 

traaa 4'ua laknr aiiaitnn   a|  rtSSSl 

«a podvoim puWica. 
ivail», Haia r" 


